
Fondation Ensemble

Rapport annuel 2011



Le mot des fondateurs    P3
La Fondation en quelques chiffres  P4
La Fondation en mouvement   P5
Eau et  Assainissement    P6
Développement Durable   P10
Biodiversité animale    P14 
Concours Ensemble Innover   P16
Partages d’expériences     P18
Les acteurs de la Fondation   P19
Les partenaires de la Fondation  P20

SOMMAIRE

2



2011, Année de la Forêt. Cette année dédiée, 
a-t-elle fait la différence!? Forêt si riche de vies, 
végétales et animales, dont 6,4 millions d’hectares 
sont détruits chaque année!; en particulier, dans les 
forêts tropicales et boréales de la Sibérie et du 
Canada. En Amazonie, c’est un taux de mortalité 
trois fois supérieur à la norme qui frappe les très 
grands arbres, dont le rôle écologique est essentiel.

En France, 2011 fut l’année de la dissolution 
dans l’atmosphère, sans trace apparente de pollu-
tion, de la plupart des promesses du Grenelle de 
l’Environnement. Trouveront-elles une seconde vie 
lors de la nouvelle ère présidentielle! ?? Heureuse-
ment nous sommes des citoyens du monde, et 
comme nous le savons!: ‘Il n’est pas nécessaire d’es-
pérer pour entreprendre, ni de réussir pour persé-
vérer’. Nous continuons donc notre route, en sui-
vant les conseils de Pierre Rabhi et sa pratique de 
colibri, qui consiste à ‘Faire sa part’.*

La Fondation Ensemble a ‘fait sa part’ depuis 
sa création fin 2004, avec le soutien de 163 
programmes et microprogrammes, et un 
investissement de 17,5 millions d’", partici-
pant ainsi à un budget global de 35 millions 
d’".

Il y eut pourtant quelques remous dans l’équipe, 
dont le plus important fut le départ pour l’étranger 
de sa directrice, Irène Serot Almeras. Car c’est elle 
qui, depuis le début, a mis en œuvre la structure de 
la Fondation Ensemble dont la réputation de ri-
gueur et de professionnalisme est aujourd’hui re-
connue. Mais très rapidement, Olivier Braunsteffer 

choisit de nous rejoindre. Sa réflexion et son expérience engendreront, j’en 
suis certaine, une dynamique intéressante pour notre fondation.

Cette année, nous avons donc consolidé les points forts de notre organi-
sation : sélection pointue des projets grâce à un outil interne validé 
par notre précieux Collège d’experts! ; évaluations et missions de 
suivi régulières sur le terrain, prévues dans les conventions signées avec les 
partenaires (ex ante, mi-parcours, finale et ex post) afin! d’assurer aux pro-
grammes réplicabilité et pérennité. Nous avons aussi conforté la logique 
de co construction des projets en partenariat avec les associations, afin 
d’adapter ensemble l’évolution du programme aux réalités du ter-
rain. Et nous avons, bien évidemment, centré la réussite de nos objectifs 
sur les femmes qui en sont encore et toujours la clé de voûte.

En ces temps de crise, je suis persuadée que la solidarité internationale 
est plus que jamais fondamentale. Améliorer les conditions de vie des 
populations des pays pauvres a un effet sur l’économie des pays riches. Misère 
du monde, pauvreté en France. Toujours la même idée de!transversalité et de 
lien.

!En 2011, pour la première fois, nous avons lancé un concours dont les 
3 Prix ont été attribués à des projets menés au Pérou, au Bénin et au Sénégal. 
Soutenir des actions là où se trouve la nécessité la plus grande. C’est ainsi que 
le Grand prix de la Fondation Ensemble  a été remis à l’association 
‘Agronomes et Vétérinaires Sans Frontières’ pour son programme de Gestion 
Durable de la Ressource en Eau et des Sols, au Pérou, dont les résultats illus-
trent les valeurs emblématiques de notre Fondation. Alphonse Worou, Maître-
apiculteur béninois, a reçu le Prix Entreprendre Ensemble, doté de 20 
000 " qui a récompensé la création d’un réseau de 300 entrepreneurs-apicul-
teurs. Enfin le Prix Ensemble au Féminin, doté de 20 000 !, a couronné 
le projet de microjardinage en milieu urbain de l’association CEDD, créée par 
Oumy Seck au Sénégal.
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Le mot des fondateurs

* www.colibris.org



La Fondation Ensemble en quelques chiffres
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9 membres du Conseil d’Administration 

 35 membres du Collège d’Experts

163 projets financés en sept ans

 17,4 millions d’euros investis sur le terrain   

1, 7 millions de bénéficiaires

  20 espèces animales protégées

580 000 hectares défendus



La Fondation en mouvement
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Prix de la Fondation Ensemble

Pour la première fois a été organisée la 
sélection et l’attribution des Prix de la Fon-
dation Ensemble. 
Trois Prix étaient proposés!: le «!Grand Prix 
de la Fondation Ensemble! », Prix honorifi-
que, attribué par le Conseil d’Administra-
tion et désigné parmi une trentaine de pro-
jets achevés, précédemment financés par la 
Fondation. Et les Prix «! Ensemble au Fé-
minin!» et «!Entreprendre Ensemble!», pour 
lesquels était ouvert un appel à candidature, 
dotés de 20 000 " chacun.

La soirée de Remise des Prix s’est tenue le 
15 décembre 2011 à Paris au Club de Jazz, 
le ‘Duc des Lombards’, dans une ambiance 
chaleureuse et pleine d’émotions. Ce rap-
port présente les lauréats et leurs projets, 
et rend compte de cet événement.

Fonds Programmes

10 nouveaux projets ont été sélectionnés 
en 2011 au titre du Fonds Programmes, 
pour un engagement de 1,6 M ", en cofi-
nancement de budgets globaux de 7 M ". 
3 de ces projets relèvent de l’Eau & l’Assai-
nissement  (570 K"), et 7 relèvent du Déve-
loppement Durable (1 M ").

Cette répartition va dans le sens d’un ré-
équilibrage des engagements des projets 
d’Eau et d’Assainissement vers des projets 
de Développement Durable, souvent plus 
multi-sectoriels. Effectivement, à fin 2011, la 
répartition thématique des projets financés 
dans le cadre du Fonds Programmes est!de 
61% pour l’Eau et l’Assainissement (76% à 
fin 2010) et 39% pour le Développement 
Durable (24% à fin 2010).

Répartition thématique Programmes à fin 2011 

Les nouveaux projets sélectionnés en 2011 
concernent les pays suivants! : Mozambique  
(2), Bénin (1), Pérou (2), Laos (3), Cam-
bodge (1). Tous ces pays d’intervention fai-
saient partie de la sélection de pays priori-
taires de l’appel à projets 2011.

Ainsi, à ce jour, la répartition géographique 
des projets en cours, relevant du Fonds 
Programmes, est la suivante! : Afrique 70% 
(68% en 2010), Asie 19% (17% en 2010),  
Amérique Latine & Caraïbes 11% (12% en 
2010).

Répartition géographique Programmes à fin 2011

Le thème de l’appel à projets portait, 
comme en 2010, sur le micro-entrepreneu-
riat, et sur les 10 projets retenus, 6 sont 
spécifiquement orientés vers cet axe. Les 
projets en cours du Fonds Programmes, mis 
en avant dans ce rapport, illustrent quelques 
exemples d’interventions dans ce domaine.

Fonds Microprogrammes

10 microprogrammes ont aussi été sélec-
tionnés cette année pour un engagement 
de 229 K", dont 5 au titre de la Biodiversi-
té animale (108 K"), et 5 au titre du Déve-
loppement Durable (121 K").

A noter que, pour la première fois, la Fon-
dation Ensemble s’est associée à la Fonda-
tion de France et au Comité Français de 
Solidarité Internationale (CFSI) dans le ca-
dre du programme de «! Promotion de 
l’agriculture familiale en Afrique de 
l’Ouest! » en cofinançant un projet au 

Burkina Faso sélectionné et suivi par le 
CFSI, présenté dans ce rapport (voir p.13).

A fin 2011, la répartition thématique des 
projets financés dans le cadre du Fonds 
Microprogrammes est! de 54% pour la 
conservation des espèces menacées (63% à 
fin 2010), 34% pour le Développement Du-
rable (24% à fin 2010) et 12% pour l’Eau et 
l’Assainissement (13% à fin 2010).

Répartition thématique 
Microprogrammes à fin 2011

Cette répartition est conforme au souhait 
de la Fondation d’avoir au moins 50% du 
Fonds Microprogrammes attribué à des 
projets de Biodiversité Animale.

Ressources Humaines

Cette année aura aussi été marquée par le 
départ, à l’été 2011, de la Directrice de la 
Fondation, Irène Serot-Almeras, responsable 
de la mise en oeuvre de la Fondation depuis 
sa création en 2004. Olivier Braunsteffer lui 
a succédé. Sophie Thomasset a été nommée 
responsable du suivi des programmes.

Poursuivant son engagement désormais bien établi dans la sélection et le suivi des projets de ses Fonds Program-
mes et Microprogrammes, la Fondation Ensemble a connu en 2011 un certain nombre de changements tant au ni-
veau de ses activités que de l’évolution de son équipe.

S. ThomassetO.Braunsteffer
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Approvisionnement en eau, gestion intégrée des ressources en eau, mainte-
nance des équipements, captage des eaux de pluie, valorisation des eaux usées, 
assainissement écologique, hygiène dans les écoles et dans les cliniques, irriga-
tion durable ...
Engagement de la Fondation Ensemble depuis 2004 : 10M!, 58 projets, 1,1M 
bénéficiaires.
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Ce projet vise à diminuer le pourcentage de la 
population rurale n’ayant pas accès à un point 
d’eau protégé, en garantissant un accès durable à 
l’eau potable aux usagers des ouvrages existants. 
Pour ce faire, 3 axes d’intervention sont mis en 
œuvre":
• Pérennisation et extension d’un réseau de 

distribution de pièces détachées de pompes au 
profit des artisans réparateurs et des commu-
nautés";

•Pérennisation et exten-
s i o n d ’ u n r é s e a u 
d’artisans locaux spé-
cialisés dans la main-
tenance et la sécurisa-
tion des points d’eau";

•Renforcement des 
capacités des acteurs 
locaux (société civile, 
acteurs privés et éta-
tiques) dans la gestion 
et la maintenance des 
points d’eau.

A nouveau, l’appui sur l‘entrepreneuriat est 
essentiel tant au niveau des distributeurs de 
pièces détachées, que des artisans réparateurs.

A fin 2011, les pièces détachées sont plus facile-
ment disponibles dans 9 districts, au travers d’un 
réseau de 90 boutiques partenaires, sur les 120  
prévues. 6 districts sont totalement couverts par 
un réseau de 172 artisans réparateurs, sur les 
250 prévus. 68 de ces artisans proposent même 

des services de formation 
technique auprès des 
communautés (mainte-
nance s imple) . 221 
points d’eau ont été 
sécurisés, sur les 500 
prévus, et 2 200 inter-
ventions ont déjà été 
réalisées au bénéfice de 
550 000 usagers. Fina-
lement, 155 comités 
v i l l a g e o i s o n t é t é 
formés, sur les 1 000 
prévus.

«"1001 fontaines"» vise à améliorer durablement 
la santé des populations rurales pauvres et iso-
lées en leur permettant de produire localement 
une eau de boisson pure, sur la base d’un modèle 
entrepreneurial qui assure l’autonomie des 
communautés et la pérennité de la solution.
L’eau est prélevée au niveau de points d’eau de 
surface, parfois au niveau de forages, puis est 
traitée, et conditionnée dans des bonbonnes de 
20 litres, réutilisées.

En concertation avec la communauté, la gestion 
de chaque unité de production est confiée à une 
famille, et permet à chaque fois la création de 2 à 
3 emplois.

De 2005 à début 2010, 30 sites de production, 
ainsi qu’une plateforme de support technique, 
financée par les exploitants, ont ainsi été créés 
dans le Nord-Ouest du Cambodge.
Cette nouvelle phase vise, en complétant avec 28 
villages additionnels le nombre de sites, à assurer 
la pérennité de l’ensemble du réseau de cette 
région (58 sites), et de la plateforme de support 
de Battambang. Par ailleurs, cette phase prévoit la 
réalisation d’une étude d’impact sur la santé, au-
près de 400 familles, dans 4 villages différents, sur 
une période d’un an.

En septembre 2011, la Fondation Schwab a dési-
gné «" Entrepreneur social de l’année 2011" » 
pour l’Asie, Monsieur Lo Chay, cofondateur cam-
bodgien de l’association «" 1001 fontaines pour 
demain"».

!""#$%&%'()%)*'%+)%,-.$$-(%$*.()% %/*0,-+1)
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Population bénéficiaire
34 000 personnes de 28 villages 
prévus, 31 500 personnes de 21 
sites à ce jour

Durée
2 ans 1/2 (janv. 2010 à juin 12)

Subvention FE
250 000 ! (40% du budget)

Cofinancement
UNICEF, diverses fondations et 
entreprises

Population 
3 750 000 bénéficiaires poten-
tiels (usagers des points d’eau)

Durée
3 ans (sept. 2010 à août 2013)

Subvention FE
200 000 ! (25% du budget)

Cofinancement
UNICEF, diverses Fondations et 
autres fonds privés
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Ce projet avait pour objectif  la construction de 
505 systèmes de récupération des eaux de pluie 
d’une capacité totale de 5 000 m3, et de 133 han-
gars pour récupérer les eaux de pluie au bénéfice 
de populations très isolées et défavorisées.
La totalité des ouvrages prévus ont été réalisés, 
permettant de couvrir les besoins en eau potable 
des populations pendant 162 jours/an au Burkina 
Faso (soit 80% de la saison sèche) et pendant 214 
jours/an au Mali (soit la totalité de la saison sèche). 
Le projet permet d’éviter de très longs trajets en 
saison sèche (1.8 km en moyenne au Mali, et 4.7 
km au Burkina Faso).
Tous les foyers interviewés sont satisfaits des sys-
tèmes mis en place, malgré quelques problèmes 
mineurs (fissures) qui ont pu être corrigés par la 
suite.
Contrairement aux idées reçues, ce type de tech-
nologie est relativement peu chère par rapport au 
service fourni et la bonne qualité des systèmes 
ainsi que leur facilité et simplicité d’entretien ga-
rantissent un accès à l’eau pérenne estimé à 15-20 
ans. Néanmoins, les foyers défavorisés n’ont pas les 

moyens de construire ces systèmes sans un appui 
financier extérieur. 
Cependant, même si les adultes comme les enfants 
considèrent cette eau comme saine par rapport à 
d’autres sources (hors forages), elle devrait, selon 
les directives internationales, être chlorée, ce qui 
n’est pas le cas. Des méthodes de potabilisation 
devraient donc être envisagées.

Le projet initial prévoyait": 
. La construction de": 11 toilettes sèches pour éco-
les ou autres lieux publics, 100 toilettes sèches 
privées, 9 systèmes d’épuration des eaux usées 
pour écoles ou autres lieux publics, et"10 systèmes 
d’épuration pour foyers privés ;
. La création de 11 jardins de démonstration avec 
utilisation des fertilisants.
L’entrée de la Roumanie et de la Bulgarie dans 
l’Union Européenne a eu pour conséquence de 
générer des attentes, souvent irréalistes en milieu 
rural, sur l’accès à des équipements et à des sys-
tèmes d’assainissement conventionnels (toilettes 
«" flush"», fosses sceptiques). De ce fait, la plupart 
des objectifs sur ces deux pays ont été revus à la 
baisse, en particulier pour les lieux publics.
Par contre, en Ukraine, où étaient prévus plus de 
2/3 des réalisations, les résultats sont spectaculai-
res, avec des objectifs atteints ou dépassés.
Grâce au projet, les toilettes sèches sont désor-
mais largement connues dans le pays et ont été 
officiellement reconnues comme option légale 

d’assainissement pour les écoles.
Sur 87 toilettes sèches visitées par un évaluateur 
en fin de projet, 100% des toilettes pour les écoles 
et 70% des privées se sont avérées être bien utili-
sées et entretenues. 
La réutilisation de l’urine et des fèces fertilisées a 
été placée sous la supervision permanente des 
partenaires locaux. Des jardins ont été installés 
dans toutes les écoles, avec plantation d’arbres.

:;"'4;7*<-(%+)%85)*'%+)%48'.)% %2*8.=%>'7?.(*%@*$-

Population bénéficiaire
18 000 personnes

Durée
3 ans (2007-2010)

Subvention FE
236 000 ! (31% du budget)

Cofinancement
Diverses Fondations interna-
tionales et locales, 
bénéficiaires

!$$*.(.$$)0)(3%;"-8-1.A')%)3%1)$<-(%+)$%)*'B%'$;)$% %
C?7*.()=%:-'0*(.)%)3%>'81*7.)

Population bénéficiaire
8 600 personnes

Durée
2 ans (2008-2010)

Subvention Fondation 
Ensemble
211 000 ! (26% du budget)

Cofinancement
Bailleurs divers, ONGs par-
tenaires
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Le projet se déroule dans la province de Kampong 
Chnang. Il couvre 6 districts et 23 communes et 
intervient dans 9 centres de santé et 48 écoles, 
principalement des écoles primaires. 
Ideas At Work fournit des pompes et des filtres 
aux centres de santé et aux écoles et dispensent 
des formations liées à l’hygiène aux équipes des 
centres et aux écoliers.
Par ailleurs, des campagnes 
d’ information sur les 
pompes et les filtres sont 
organisées à l’intention 
des villageois autour des 
écoles et des centres. Lors 
de ces événements, les 
villageois peuvent acheter 
des filtres et commander 
des pompes aux micro-en-
trepreneurs formés à leur 
installation dans le cadre 
du projet. Ces derniers 

reçoivent un salaire de base d’IAW et perçoivent 
une marge sur la vente de produits (pompes, filtres 
et lampes solaires). L’objectif est que, d’ici 2013, 
ces micro-entrepreneurs soient indépendants et 
que la chaîne de distribution des pompes le soit 
donc aussi.
L’équipe d’IAW ne cesse d’innover. Les différents 

modèles de pompes sont 
constamment améliorés, le 
travail de recherche est 
permanent. Le dernier 
modèle de pompe utilisé 
date de décembre 2011. Ils 
travaillent de plus sur le 
projet de Wetlands Work 
qui développe une techni-
que d’accès à l’eau potable 
pour les villages flottants 
e n p a r t e n a r i a t ave c 
C o n s e r v a t i o n 
International.

Le dispensaire de Zinado a été construit en 2004 
par l’association Zinado 2000 et équipé en matériel 
médical en 2005. L’objectif du microprogramme 
financé par la Fondation était d’améliorer les condi-
tions d’exploitation du centre en le dotant :
- d’un éclairage dans toutes les pièces, beaucoup 
des accouchements se faisant la nuit à la lueur de 
lampes à pétrole,
- d’une arrivée d’eau sur les trois lavabos prévus à 
la construction. Il fallait la faire venir en bidons d’un 
puits manuel situé à 500 mètres,
- de deux latrines pour les malades et leurs familles. 
Auparavant les habitants avaient recours à la défé-
cation en milieu naturel,
- d’un incinérateur pour le traitement des déchets 
de soins, qui, jusqu’à présent, étaient jetés aux 
abords du dispensaire.
L’ensemble des activités ont été réalisées, à l’excep-
tion de la construction de l’incinérateur, en attente 
d’une redéfinition de la politique de traitement des 
déchets hospitaliers dans le district sanitaire.

La formation d’un villageois à la maintenance et 
l’entretien du système est prévu par Zinado 2000 
pour la période suivante. Les villageois ont par 
ailleurs fait le projet de construire un lavoir pour le 
linge des patients du dispensaire. Il est aussi envisa-
gé d’utiliser la ressource en eau pour l’irrigation du 
maraîchage qui assure la production de fruits et 
légumes destinés à la cantine de l’école du village, 
qui a été construite par l’association entre 2000 et 
2010.

!0;8.-7)7%85*""#$%&%85)*'%+*($%8)$%;"-8)$%)3%8)$%")(37)$%+)%$*(3;%
)(%)("-'7*1)*(3%8)%0."7-D)(37)47)()'7.*3%8-"*8%% %/*0,-+1)

Population bénéficiaire
3 000 personnes

Durée
6 mois (clôturé depuis avril 
2011)

Subvention FE
10 000 ! (32% du budget)

Cofinancement
Fondations Air Liquide, 
SIGEIF, fonds propres

E($3*88*<-(%+5'(%"FG3)*'%+5)*'%)3%H-7*1)%+5'(%4'.3$%
*'%+.$4)($*.7)%+)%I.(*+-% %>'7?.(*%@*$-

Population bénéficiaire
31 000 personnes

Durée
15 mois (en cours. 
Fin : mai 12)

Subvention FE
15 000 ! (24% du budget)

Cofinancement
Rotary Amersfoort,  Aqua for 
All
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Energies renouvelables, protection de la biodiversité, reboisement, gestion 
rationnelle des ressources naturelles, agriculture durable, valorisation des dé-
chets, adaptation aux changements climatiques.
Engagement Fondation Ensemble depuis 2004 : 5,6 M!, 55 projets, 550 000 
bénéficiaires, 575 000 hectares protégés, 1,1 M arbres plantés.
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Cet ambitieux projet vise à contribuer à atteindre 
les OMD dans le domaine de l’énergie, en permet-
tant à 180 000 habitants ruraux défavorisés (60 % 
de la population du district) d’accéder à une source 
de bois renouvelable, et à plus de 8 000 étudiants 
et enseignants à de l’éclairage solaire.
La Fondation accompagne ce projet sur sa seconde 
phase (oct 2010 à déc 2012) au cours de laquel-
le!sont prévus : l’établissement de 14 comités villa-
geois de gestion des ressources naturelles avec la 
sensibilisation/formation de 111 communautés à la 
gestion durable des ressources naturelles! ; 1 000 
personnes développent des AGR autour d’une 
production durable de produits naturels!; la réhabi-
litation de 160 ha de terrain! ; la production de un 
million de plants d’arbres dans 200 pépinières 
aboutissant au reboisement de 660 000 arbres frui-
tiers et non fruitiers, dont 60 000 de Jatropha! ; 
l’établissement de 15 groupes de production de 
foyers améliorés et autant de groupes de 
distribution, représentant 750 personnes formées, 
qui toucheront 44% de la population ; l’équipement 

de 20 salles d’enseignement et de 50 bureaux d’en-
seignants avec de l’éclairage solaire comprenant 
formation et sensibilisation appropriées.
A fin 2011, certains objectifs étaient déjà atteints, 
voire dépassés, malgré le contexte devenu instable 
au Malawi, et les pénuries de carburant qui entra-
vent l’exécution du projet.

Ce projet vise à améliorer les conditions de vie des 
populations de 3 communes de ce cercle et à 
prévenir durablement les situations de crise ali-
mentaire par une augmentation et une diversifica-
tion des productions agricoles, sylvicoles et pasto-
rales, ainsi qu’un accroissement des revenus de la 
population.

Ceci passe par l’aménagement de 30 ha de rizières 
pluviales, la réalisation de deux périmètres 
maraîchers de 2 ha chacun, générant 30% de reve-
nus additionnels, la plantation de 4 ha d’arbres frui-
tiers (1 130 plants) arrosés au goutte à goutte, 
générant à terme (6 ans) 40% de revenus addition-
nels, chaque nouveau site étant géré par des comi-
tés établis par le projet! ; la dissémination de tech-
niques de construction d’ouvrages anti-érosion 
permettant de préserver 40 ha de terres agricoles 
et d’augmenter les rendements de plus de 50%! ; à 
titre pilote, la fabrication de plus de 75 foyers 
améliorés devant permettre de réduire de 30% la 
consommation de bois….

L’activité rizicole a souffert de précipitations inha-
bituelles (inondations puis sécheresse) ce qui 
amène à s’interroger sur la pérennité de cette 
activité face aux dérèglements climatiques. Par 
contre, objectifs atteints pour la maraîchage, et 
même dépassés autour de la préservation des 
terres (46 ha), avec des augmentations de rende-
ments de 122% pour le mil et 200% pour le 
sorgho.

Population bénéficiaire
180 000 personnes

Durée
5 ans (janv. 2008 à déc. 2012)

Subvention FE
250 000 ! (25% du budget)

Cofinancement
Irish Aid

Population bénéficiaire
46 000 personnes

Durée 
3 ans (sept 2009 à août 2012)

Subvention FE
201 000 ! (47% du budget)

Cofinancement
Oxfam, NEF
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Ce projet avait pour objectif l’amélioration des 
conditions de vie des populations par l’introduc-
tion d’activités artisanales génératrices de reve-
nus, l’amélioration de la santé par une produc-
tion améliorée de légumes, et le renforcement 
des capacités des ONG locales (6) et du rôle 
des femmes.
Globalement, le projet est un succès, puisque la 
totalité des objectifs ont été atteints ou dépas-
sés! : construction de 536 serres solaires, de 15 
fermes de volaille, de 80 abris pour agneaux! ; 
création de 29 groupes d’entraide de transfor-
mation et de vente de laine, et de 12 groupes de 
production et de vente de produits alimentaires!; 
et construction de 10 micro-centrales hydrauli-
ques (70 kW).
Le projet a eu un impact certain sur : 
• La production et les revenus
• La santé
• Le renforcement de l’autonomie (empower-
ment) des 954 femmes impliquées.

Seul point négatif : le coût du projet. En considé-
rant une période de 15 ans, le total des bénéfices 
générés ne représente que 50% du budget du 
projet, ce qui est relativement bas. Néanmoins 
ceci s’explique en partie par l’extrême isolement 
de ces populations.

Les principaux objectifs de ce projet étaient de 
soutenir des communautés forestières dans l’ob-
tention de leurs droits de gestion sur ces forêts, 
leur permettre d’en gérer durablement les res-
sources, et de protéger la biodiversité.

Cela passait par l’accompagnement dans les pro-
cessus administratifs, des formations sur des activi-
tés génératrices de revenus (AGR) alternatives à la 
coupe de bois!: apiculture, exploitation de la résine, 
du rotin, et de champignons, ainsi que l’attribution 
de micro-subventions.

En fin de projet, 32 sites, représentant 27 000 hec-
tares, et 20 Communautés Forestières (CF), repré-
sentant 18 400 hectares, avaient établi tous les 
documents nécessaires à leur reconnaissance offi-
cielle (droits d’exploitation pour 15 ans). Ceci est 
un important et excellent travail. Malheureuse-
ment, l’administration cambodgienne est très lente 
à prendre les décisions et à signer les actes. Beau-
coup de CF étaient ainsi en attente d’officialisation.
Au niveau des AGR, 4 300 personnes ont participé 
à des formations sur! : Gestion financière de base, 

chaîne de valeurs, marketing et business plan, orga-
nisation d’entreprises à base communautaire, ges-
tion durable de la résine, etc. 
Ainsi, 10 subventions ont été accordées, et 4 en-
treprises communautaires ont été créées autour 
de l’exploitation de la résine, et une autour de 
celle du rotin. Plusieurs ont été créées pour l’api-
culture, avec succès. Enfin 5 groupes féminins 
d’épargne et de crédit ont été établis.

Population bénéficiaire
11 000 personnes

Durée 
3 ans 1/2 (2005-2009)

Subvention FE
354 000 euros (19% du budget)

Cofinancement
Europe’Aid, FFEM, MAE, ADEME

Population bénéficiaire
5 500 personnes, 27 000 
hectares protégés

Durée
18 mois (2008 - 2010)

Subvention FE
80 000 euros (FE : 47%)

Cofinancement
Fondation Mac Arthur (via 
CFI), WWF, DAI
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Ce projet avait pour objectif d’aider et d’accom-
pagner les indiens Kogis dans la récupération de 
leurs terres ancestrales et de co-élaborer des 
actions de préservation/reconstitution de la bio-
diversité.

La terre de Puerto Rico, une terre de 72 hecta-
res, située à 800 mètres d'altitude dans la zone 
de Boqueron (vallée de Mendihuaca), a été ache-
tée le 20 août 2009. 

Au moment de l'achat, cette terre était entière-
ment dédiée à l'agriculture (35 hectares d'arbres 
fruitiers, 3 hectares de cafetiers, 10 hectares de 
pâturages, 2 hectares de bananiers, 20 hectares 
de jachères, 2 hectares de maraîchage). 
8 familles kogis se sont installées sur cette terre, 
soit environ 35 personnes. Des outils de base, 
semences et nourriture ont été fournis, lors de 
leur installation, par le projet. 
Le projet a également permis la construction de 
3 maisons traditionnelles. Un plan de reconstitu-
tion du couvert végétal par les familles kogis a 
été mis en place.
Aujourd'hui les actions de l'association en Co-
lombie se concentrent sur la vallée de Mendi-
huaca à travers le projet "Mendihuaca 2012", un 
projet ambitieux, mené en partenariat avec les 
parcs nationaux colombiens, d'amplification de la 
démarche de restitution de terres et préserva-
tion de la biodiversité sur toute la longueur de la 
vallée, qui était l’ancien grenier à grains des Tay-
ronas (ancêtres des Indiens Kogis).

Population bénéficiaire
50 familles kogis

Durée
18 mois (clôturé depuis fin 
décembre 2010)

Subvention FE
8 500 euros (13% du budget)

Cofinancement
Good Planet, Audemars Piguet, 
Gunawindua Tayrona

13

MICRO

PROGRAMMES

!77'-%/'%.*@)1:77)8)(2%.)%"B/F()$%
.)%7+:.'"=:(%/,+:*":1:,-G')$% %3'+4-(/%H/$:

Population bénéficiaire
2 300 familles

Durée
3 ans (en cours. Fin : décembre 
2013)

Subvention FE
48 596 ! (10% du budget)

Cofinancement
Direction Générale du Déve-
loppement, fonds propres

Ce projet vise l’amélioration des conditions de vie 
des bénéficiaires via l’optimisation de la production 
et des ventes (maraîchères, api-
coles et agropastorales), grâce à 
des formations, à la structura-
tion des groupements de pro-
ducteurs, à la mise à disposition 
de matériel moderne et à la 
mise sur pied de trois unités 
économiques (laiterie, miellerie, 
centre d’élevage).
Le projet est mis en oeuvre en 
partenariat avec les organisa-
tions locales ATAD (Association 
Technique d’Assistance au Dé-
veloppement), APIL (Action 
pour la Promotion des Initiati-
ves Locales) et Le Baobab.
Il associe la promotion de 
l’agroécologie et l’entrepreneu-
riat social.  Autre Terre promeut 
ainsi la création d’unités éco-

nomiques viables à long terme qui permettront de 
créer de véritables filières allant du producteur au 

consommateur. Chaque acteur 
de ces filières verra ses condi-
tions de vie s’améliorer : les 
producteurs par la vente de 
leurs produits à un prix attrac-
tif, les employés des unités 
économiques grâce à leur sa-
laire, les consommateurs grâce 
à l’achat de produits sains et 
équitables, les coopérateurs qui 
détiennent les unités économi-
ques (associations partenaires, 
groupements de producteurs, 
etc.) grâce aux dividendes sur 
les bénéfices. Cette approche 
prend également en compte les 
autorités locales impliquées 
dans la mise en place de labels 
de qualité pour les produits et 
l’environnement.



!"#"$"%"#"&"'"(")"#"*"+"","-"#".","/"'

Protection des espèces menacées. 

655 436 euros dans 28 microprogrammes concernant abeilles, baleines, 
éléphants, gavials, lémuriens, lions, manchots, ours, requins, singes, tigres, 
tortues et vautours.
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Les dangers qui menacent les tortues qui viennent 
pondre sur les plages sont nombreux. Le partena-
riat mis en place avec la Mairie de Cayenne s’est 
renforcé afin que nous puissions lutter ensemble 
pour essayer de résoudre les conflits d’usage.
Kwata a réalisé de nombreuses animations péda-
gogiques auprès des vacanciers afin de les 
sensibiliser à la nécessaire protection des tortues 

en période de ponte.
Kwata a également sensibilisé le Conseil Général 
sur le danger lié à la trop forte luminosité due aux 
lampadaires. Le Conseil Général a donc fait une 
demande afin de changer ces lumières. Pendant 
cette phase de programme, l’implication des servi-
ces de l’Etat a donc été renforcée. Il a été mis en 
place également un renforcement de la sur-
veillance effectuée par la police de l’environnement 
sur les plages afin de lutter contre le braconnage 
sur les sites de ponte. 
Le travail de médiation mené par Kwata a ainsi 
montré qu’il est possible d’essayer de préserver 
des sites de ponte d’espèces menacées sans pour 
autant pénaliser l’organisation de manifestations de 
loisirs, la sécurité publique ou encore des projets 
d’aménagements. Le projet va être soutenu par des 
fonds européens du projet CARET2 (WWF) ce 
qui va permettre un relais après la phase financée 
notamment par la Fondation Ensemble et donc la 
poursuite des actions.

Le modèle «Casquettes rouges», d’ores et déjà dé-
veloppé dans d’autres pays, est destiné à améliorer 
la cohabitation entre populations massaï et faune 
sauvage en Tanzanie, cohabitation devenue dramati-
que puisque des hommes sont tués et des animaux 
(lions et éléphants en particulier) abattus en repré-
sailles.
Pour atteindre cet objectif, un jeune massaï a été 
recruté et a suivi une formation pour devenir «Cas-
quette rouge» :  Elvis Lucas Kismir. 
Dans un premier temps, Elvis a tenu plus de 30 réu-
nions avec les autorités coutumières, les jeunes 
guerriers massaï et les éleveurs du village de Loibor 
Siret afin d’échanger sur les opportunités de vivre 
en coexistence pacifique avec les animaux et sur les 
possibilités de changements des méthodes tradi-
tionnelles de protection du bétail contre les préda-
teurs. 
Il a également réalisé une évaluation aussi complète 
que possible des cas de conflits humain-faune sau-
vage. En l’espace de 7 mois, 58 événements ont été 
recensés incluant des attaques de prédateurs et des 
dégâts aux cultures causés par des herbivores (dont 
éléphants).

Elvis s’est ensuite rendu sur les lieux de tous les 
incidents pour identifier l’animal concerné à l’aide 
de tables d’identification et ainsi éviter que le lion 
ne soit tenu systématiquement pour responsable.
Par ailleurs, pour faire face au problème d’enclos à 
bétail peu sûrs, des murs vivants ont été construits. 
Il s’agit d’enclos faits d’épineux sur pied et de 
grillage particulièrement efficaces contre les préda-
teurs.
En novembre 2010, la zone d’action du programme 
a pu être étendue avec le recrutement d’une nou-
velle ‘Casquette rouge’, formée par Elvis.

Population bénéficiaire
Tortues de Guyane

Durée
2 ans (clôturé depuis fin dé-
cembre 2010)

Subvention FE
23 000 ! (28% du budget)

Cofinancement
Fondation de France, 
Fondation pour la Nature 
et l’Homme

Population bénéficiaire
Lions, élephants, population 
massai 

Durée
1 an (clôturé depuis fin 
décembre 2010

Subvention FE
12 750 ! (53% du budget)

Cofinancement
Zoo d’Amneville, African 
People and Wildlife Fund
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Grand Prix de la 
Fondation Ensemble

AVSF  Gestion durable de la Ressource en Eau et des Sols
Huancavelica.  Altitude : 3 000 à 4 500 m. Ce département est considéré comme le plus pauvre du 
Pérou. Les conditions climatiques sont rudes et y accéder est très difficile. Au fil du temps, l’expé-
rience acquise par les équipes d’AVSF et par leurs partenaires (INDESCO,  ATIYPAQ, CEDINCO) a 
permis une réelle adéquation des propositions avec les besoins spécifiques des communautés, et de 
meilleures réponses face à l’adversité climatique locale. 

La Fondation, qui s’est régulièrement rendue sur place, a pu constater le formidable travail effectué et la forte mobilisation des 
bénéficiaires.

Outre les points d’eau souvent difficilement accessibles, notre équipe a pu évaluer sur place les sites d’installation des nouveaux systè-
mes d’irrigation par petite aspersion et constater les avantages de cette technologie. 
Elle s’adapte parfaitement aux points d’eau de faible débit, limite les risques d’érosion des sols et est particulièrement simple à utiliser. 
La construction de ces systèmes d’irrigation par petite aspersion est sans doute l’une des grandes réussites du projet.
Grâce à ce système, les producteurs peuvent aujourd’hui envisager plusieurs récoltes par an. Un vrai bond en avant pour leur revenus!! 

Très spectaculaire est parallèlement la reforestation engagée sur place. 
Dans ce paysage où toute espèce végétale semblait à jamais disparue, la progression des zones de pâturage protégées, gérées par un 
comité communal, constitue également un résultat encourageant.
De petites parcelles expérimentales de fourrage cultivé sont aujourd’hui entretenues par plus d’une centaine de familles qui y produi-
sent les meilleures associations fourragères. Peu à peu, l’élevage bovin prospère. Mieux nourri, le bétail génère une production laitière 
de meilleure qualité. 
!
Agroforesterie, cultures en terrasse, réintroduction de pratiques ancestrales, formations ont également été déployées sur place, visant à 
protéger durablement la fertilité organique des sols. 

Ce programme soutenu par la Fondation de 2006 à 2010 a fait l’objet d’une évaluation ex post en 2011 qui en a confirmé les deux qua-
lités essentielles : durabilité des actions menées et réplicabilité par les populations... Un beau travail qui méritait d’être distingué.

Budget global : 478 400 " 
Subvention FE : 282 000 " 
Bénéficiaires : 3 500 personnes

3 Prix ont été décernés le 15 décembre 2011

Le ‘Grand Prix de la Fondation Ensemble’
Prix honorifique, il a été désigné parmi une trentaine de projets achevés, précédemment 
financés par la Fondation. Le jury était composé des membres du Conseil d’Administra-
tion, et visait à récompenser un projet particulièrement représentatif  des valeurs de la 
Fondation.
!
Le Prix ‘Ensemble au Féminin’ 
Doté de 20 000 ", il récompensait une initiative vectrice de développement durable et 
impliquant particulièrement les femmes à toutes les étapes du programme.
!
Le Prix ‘Entreprendre Ensemble’
Doté de 20 000 ", il récompensait une initiative vectrice de solutions à long terme, favo-
risant développement économique, création d’emplois et respect de l’environnement.

Ces deux derniers Prix ont été choisis par un Jury composé de :  Lynda Mansson (Direc-
trice de la Fondation Mava), Marc-Antoine Martin (ex-Secrétaire Générale du FFEM), 
Bénédicte Menanteau (Directrice de l’Admical), Arnaud Mourot (Directeur de Ashoka), 
Cécile Ostria (Directrice de la FNH) et Ignace Schops (Directeur de RLKM).

CONCOURS ENSEMBLE INNOVER
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Au Sénégal, le CEEDD (Centre d’Ecoute et d’Encadrement pour un Développement Durable) 

développe depuis 2006 une technique de culture hors sol durable, génératrice de revenus pour les 
populations urbaines et périurbaines défavorisées. Terrasses d’habitations et cours intérieures se 
transforment peu à peu en micro-jardins sur table. Une micro-économie se développe sur place, 
portée par l’énergie communicative des femmes, qui sont au cœur de ce projet. Et plus particulière-
ment par Oumy Seck, présidente du CEEDD. 

Objectif : développer la culture, le stockage, la transformation et la commercialisation de produits horticoles labellisés, développer une 
alimentation durable et variée dans cinq communes, dont trois situées dans la ville de Thiès. 
Ses impacts sociaux, économiques et écologiques permettent dès à présent d’envisager la transposition des techniques et l’expertise 
acquises à une échelle plus large. En attribuant ce Prix, la Fondation souhaite également encourager ce changement d’échelle. 

Lancé en 2006, ce projet vise aujourd’hui la formation et le renforcement des capacités de 340 femmes, organisées en 17 coopératives.
Le projet, qui a déjà su démontrer sa réplicabilité (notamment au Mali), se situe aujourd’hui à un tournant. 

Prix
‘Ensemble 
au Féminin’

Au Bénin, dans le Département des Collines (commune de Ouessé), l’association ‘Ruche des 
Collines’, créée en février 2010, a déjà généré un réseau de 300 apiculteurs. Une aubaine non seu-
lement pour les familles - qui gagnent en moyenne 2 fois le smic - mais aussi pour leur environne-
ment. 
!

De plus en plus présents sur les marchés locaux, fiers d’être des acteurs du changement, les entrepreneurs apiculteurs savent également 
ce qu’ils doivent chaque jour à la nature. Ils prennent donc la préservation de leur environnement très au sérieux. 
Dans cette zone rurale fortement menacée par la déforestation, ils sont de plus en plus nombreux à s’engager contre les feux de 
brousse. Cet engagement croissant ainsi que la multiplication des ruches - et donc le développement de la pollinisation - sont autant de 
points marqués en faveur de la biodiversité. 

Le ‘Prix Entreprendre Ensemble’ décerné par la Fondation va servir plus précisément à la construction d’une miellerie permettant l’ex-
ploitation de produits finis (miel, cire, propolis…) la vente d’équipements et la formation de futurs entrepreneurs sociaux. 
Le projet a d’ores et déjà permis de reboiser 50 ha et d’introduire des espèces variées (anacardier, bois de vaine, palmier, cassia…). 

Prix 
‘Entreprendre 

Ensemble’

Budget : 60 000 "
Prix Fondation Ensemble :  20 000 "
Bénéficiaires : 260 familles, 
340 femmes directement et 5 200 
familles impactées indirectement. 

Ruche des Collines  Entreprise de développement durable
L’apiculture durable mise en place par ‘Ruche des Collines’ fait des entrepreneurs des acteurs de la reforestation...!

Budget : 67 000 "
Prix Fondation Ensemble : 20 000 "
Bénéficiaires : 300 apiculteurs

CEEDD  Micro jardinage en coopératives
Comment pallier les problèmes d’alimentation des plus démunis, là où, a priori, rien ne semble cultivable ?



ADMICAL
Association fondée pour promouvoir le 
mécénat d’entreprise, elle est aujourd'hui 
le carrefour d'informations, d'échanges, 
de réflexions!et de formations des acteurs 
du mécénat. La Fondation participe en 
particulier aux  travaux de sa commission 
Environnement. www.admical.org

Building Partnerships for Development 
in Water and Sanitation

Le BPD a pour but d’assurer la promotion 
de l’accès aux services de base pour les 
popu la t ions vu lnér ab les. Sour ce 
d’informations, il est à la recherche des 
innovations dans le domaine de l’accès à 
l’eau pour les plus pauvres. 
www.bpdws.org

Centre Européen des Fondations
Ce centre vise à renforcer la dimension 
indépendante des financements de la 
philanthropie en Europe, en particulier au 
travers d’une forte coopération entre 
acteurs. www.efc.be

Centre Français des Fondations
Le CFF accueil le de nombreuses 
fondations et fonds de dotation et anime 
neuf groupes de travail. La Fondation 
Ensemble est membre des groupes 
«fondations d’initiative familiale ou 
d’initiative privée» et «environnement».
www.centre-francais-fondations.org

Club du Rond-point
Madame Délia Brémond, Vice-Présidente 
de la Fondation, participe à ce club qui 

regroupe plusieurs fondateurs/fondatrices 
de fondations familiales françaises. Les 
réunions de ce club sont des moments de 
p a r t a g e s d ’ e x p é r i e n c e s e n t r e 
philanthropes. 

Environmental Grantmakers 
Association

Regroupe des fondations agissant dans 
des domaines liés à la protection de 
l’environnement. www.ega.org

Gender and Water Alliance
Ce réseau met à disposition des outils et 
milite pour l’intégration de la dimension 
genre dans les programmes eau.
www.genderandwater.org

Global Village Energy Partnership 
International 

Organisation mondiale qui vise à réduire 
la pauvreté à travers un accès rapide aux 
services énergétiques modernes. GVEP 
est également investi dans un certain 
nombre de soc iétés de capi ta l -
invest issement pour soutenir les 
entreprises dans le domaine de l’énergie 
dans les pays émergents.
www.gvepinternational.org

International Initiative 
for Impact Evaluation 

3ie participe à la lutte contre la pauvreté 
dans les pays «du Sud» en proposant des 
capitalisations sur des projets qui ont bien 
fonctionné (les success stories) afin de 
déterminer les conditions réunies pour 
atteindre des résultats de qualité.
www.3ieimpact.org

Partenariat Français pour l’Eau
Le PFE a pour mandat de coordonner la 
présence des acteurs français de l’eau au 
sein des réseaux  et dans les conférences 
internationales, de communiquer des 
messages communs élaborés par ses 
membres et mettre à disposition les 
informations les concernant auprès de la 
communauté internationale, et de rendre 
des av i s aux  r eprésen tan ts du 
gouvernement en charge des politiques 
de l’eau en France. 
www.partenariat-francais-eau.fr

Poverty and Conservation Learning Group 
Groupe d’échanges sur les bonnes 
pratiques et les réflexions menées autour 
de cette problématique.
www.povertyandconservation.info

Programme Solidarité Eau 
Réseau de partenaires pour l’accès à  
l’eau et à l’assainissement pour tous, sa 
mission principale est de favoriser la mise 
en relation des acteurs de l'eau pour 
rendre plus efficaces les actions de 
solidarité entre la France et les pays du 
Sud. Entre autres activités, le Ps-Eau 
plaide pour le développement du 1% Loi 
Oudin-Santini en France, et sa réplication 
au niveau international, particulièrement 
en Europe. www.pseau.org

Sustainable Sanitation Alliance
La vocation de ce réseau est de mettre à 
disposition une base de données de 
documents évoquant tous les aspects de 
l’assainissement durable. 
www.susana.org

Réseaux et 
Groupes
de travail

La Fondation Ensemble est membre de plusieurs réseaux et groupes de travail
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P A R T E N A I R E S

Eau et Assainissement        
1001 Fontaines   Concern Universal  SEM
ACF     Harvest   SOS Sahel
Aquassistance   Helvetas   Water Aid
AVSF     Inter Aide    Water For People
Bobo Dioulasso/AIMF  Protos        
            
 
Développement Durable
AVSF     ESSOR   Noé Conservation 
Christian Aid    GERES    Rainforest Alliance
Conservation International  GRET    Solar Aid
Concern Universal    La Voûte Nubienne   The Forest Trust   
           

Partenaires - Programmes en cours d’exécution

Partenaires - Microprogrammes en cours d’exécution
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Eau et Assainissement
Ideas at Work
Maison de la Sagesse
Rainwater Cambodia
Un Enfant par la Main

Développement Durable
Autre Terre (CFSI)
AGRECOL
Camide
Codegaz
Graines de Développement
Green Belt Movement
Jardins du Monde
Les Amis de Bada
Light Up the World
Rongead

Biodiversité Animale
ACANB
AWELY
Des Elephants et des Hommes
Elefantasia
FES
HELP
Hutan
L’Homme et l’Environnement
La Dame Blanche
Ocean Revolution
Sabrina Krief
SCS
Soptom/SOS Sulcata
Syndicat apicole de Mayenne
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